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Jusqu’au 30 juin, Mohamed Rachdi & Co, nous présentent à
l’église Notre-Dame de Montataire une exposition sur le thème
du désir. Le Maire a salué les artistes de cette exposition lors du
vernissage.

Les puits du Désir

M. Pierre Léger, président de l’ANACR, a ranimé la flamme

Commémoration du 8 mai 1945, 
date de la capitulation de l’Allemagne nazie

M. André Biette, président de la l’ARAC, a pris la parole



Quartier des Chères Vignes
En posant la première pierre le 19 mai dernier,
Oise-Habitat et la ville ont lancé l’opération de
construction de logements dans le quartier des
Chères Vignes.  Huit logements collectifs et deux
logements individuels devraient ainsi voir le jour à
l’horizon 2007. Il s’agit de deux, trois et quatre
pièces d’une surface allant de 60 à 80 m2 habitables. 

Notre ville

3

Travaux dans la ville
Avenue de la Libération, des îlots de séparation
Ils ont été installés pour sécuriser  les deux traversées piétonnes (l’une
face à la rue Marc et Annette Quenardel, l’autre au niveau de l’aire de
jeux «Libération») et canaliser les véhicules afin d’éviter les dépasse-
ments dangereux.
Le coût de ces travaux se monte à 27.000 € TTC

Barrières de sécurité 
La commune a procédé à la pose de barrières de sécurité sur une
longueur de 220 mètres afin d’éviter le stationnement intempestif de
véhicules le long de l’avenue de la Libération
Les barrières, longues de 2,25 m. sont en pin traité. Le coût de ces
travaux s’élève à 17.000 € TTC. Le même type de barrière a été posé
avenue Anatole France à la hauteur du rond-point de la piscine pour
empêcher les stationnements sur les espaces verts. 

Revêtement
Enfin le Conseil Général de l’Oise a procédé au revêtement de
l’avenue de la Libération.

L’ensemble de ces travaux ont été réalisés par la SA Guillou,
exceptées les barrières de sécurité qui l’ont été par Clôture
environnement.

Après deux ans, il sera possible aux occupants de les acheter. 
Le coût de cette opération s’élève, pour le bailleur social, 
à 1 500 000 euros. La ville y a contribué en vendant à Oise
Habitat le terrain à un prix inférieur à celui pratiqué sur le
marché.

Avenue de la Libération

Projet des Chères Vignes

Chantier des Chères Vignes

Rond-point Anatole France-Gabriel Péri
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Avril-mai à Montataire

Ahmed Muhaisen à la soirée de solidarité «France-Palestine»
Montataire-Dheisheh

Le groupe Guérilla Poubelle a électrisé les 300 spectateurs
du Palace, avec sa musique énergique et puissante

Le groupe Osmo’z au Palace, un rock planant avec une belle voix
féminine, pour le plaisir des spectateurs venus très nombreux

La compagnie Chenevoy a présenté aux spectateurs du Palace la pièce de
Suzanne Lebeau «Salvador, la montagne, l’enfant et la mangue»

Bonne retraite à Patrice Martin à gauche et bienvenue à son succes-
seur Dominique Winter à droite au poste de directeur de la Régie
Communale du Câble et d’Electricité de Montataire
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Un pôle automobile pour
faire gagner l’emploi

L’édito
du Maire

Il n'est plus à démontrer que la production automo-
bile représente encore dans notre pays une activité
industrielle et commerciale de premier plan. Elle

correspond à un besoin important de la population et
des entreprises et participe à l'activité économique
générale.

Notre agglomération et sa
région possèdent dans ce
domaine un savoir-faire
inconte s t ab l e .  S i  hé l a s
Chausson fermait il y a 10 ans
et il faut saluer ici tous les
anciens salariés de cette entre-
prise, beaucoup d'autres
entreprises liées à ce secteur
ont poursuivi, voire développé
leur activité.

Avec son centre de recherche de «solutions-acier» pour
l'automobile, Arcelor Montataire, qui doit assumer sa
responsabilité sociale après les 432 emplois supprimés,
peut contribuer à la constitution d'un pôle automobile
qui associerait les entreprises concernées, les équipe-
mentiers et sous-traitants, très nombreux dans le bassin
creillois, le département, la région picarde.

Cette idée d'un pôle automobile pour l'emploi fait son
chemin. Créer des emplois dans l'industrie est tout à fait
possible si les différents acteurs économiques, mais aussi
politiques, se mobilisent. Oui, l’industrie a encore un
avenir dans notre pays et les activités de service ne
peuvent se développer qu’en s’appuyant sur un secteur
industriel fort.

Les salariés et les jeunes qui se sont exprimés fortement
contre la précarité et pour de vrais emplois, dont de
nombreux habitants de notre commune, peuvent être
partie prenante de cette idée pour un pôle automobile
en faveur de l'emploi. 

En tant qu’élu, il est indispensable de tout faire pour
favoriser l’emploi, même si tout, loin de là, ne dépend
pas des collectivités locales.

Ensemble, il nous faut continuer à agir pour l'emploi de
tous et de toutes.

Jean-Pierre Bosino

Soirée réussie à entendre les spectateurs hurler de rire dans la salle
du Palace, pour la pièce le «Cid all’improviso» de la compagnie
Jocker; librement inspiré de la tragi-comédie de Monsieur Corneille

Traditionnel concert des professeurs de l’AMEM, c’était une belle
occasion de venir écouter sur scène un répertoire varié

Conférence-débat «la précarité des femmes», au Palace organisée
par Femmes Solidaires de Montataire
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Culture

Du mardi au samedi de 14 h
à 19 h jusqu’au 30 juin

Les puits du désir
Si vous n’êtes pas encore allés visiter l’expo-
sition de Mohamed Rachdi & Co et ses
invités à l’Eglise Notre-Dame, il vous reste
encore un mois pour le faire.

Entrée libre

Le billet de la 
compagnie Chenevoy
Depuis Mars,  «Les 7 jours de Simon
Labrosse», créé à Montataire s’est joué
d’appartements en associations (le Secours
Populaire, JADE le foyer AFTAM).
Pour la journée de la femme, la Compagnie
a présenté au Palace «Pour moi, la résis-
tance» spectacle créé avec «Les femmes
Solidaires» et «Le secours populaire». Il fut
suivi de textes sur les femmes lus par les
comédiens de la Compagnie.
Pour le printemps des poètes, nos brigades,
armées de poèmes, ont pénétré au lycée,
puis au collège… pour insuffler des brides
de poésie.
Ces interventions toujours inattendues pour
les élèves ont suscité échanges, discussions et
réflexions. 
Le soir, le Palace, a accueilli les écrits
poétiques des Montatairiens.
Carlito (spectacle pour enfants) et Salvador
(tout public) ont rencontré un accueil
chaleureux du public montatairien : plus
de 400 spectateurs.
Le stage au centre de loisir s’est terminé par
la présentation au Palace de «Antoine
Chalumeau ne répond plus» devant un
parterre de parents conquis.
Le 17 juin l’atelier enfant présentera son
spectacle au Palace à 19 h. Ce spectacle sera
repris le 25 juin lors de la journée de présen-
tation des ateliers Théâtre et Danse de la
ville.
A bientôt pour d’autres nouvelles de la
Résidence de la Compagnie Chenevoy dans
le prochain magazine.

Mardi 20 juin à 20 h 30
Théâtre au Palace

La nuit juste 
avant les forêts 
de Bernard-Marie Koltès
La compagnie C’est pas si grave est de
retour
Chef de bande : Eloïse Brunet
Pour tous ceux qui n’ont pas pu voir la pièce
en novembre.

Un petit castelet de marionnettes. Le
principal héros a réussi à capturer la mort.
Si, si, c’est possible, et il va nous raconter
son exploit. Chut… plus de bruit !
Ecrit et interprété par Gilles Debenat 

Dimanche 25 juin à 14 h
Palace

La fête des ateliers
Venez découvrir les créations des élèves des
ateliers de pratiques artistiques de
Montataire :
Danse, théâtre, Arts Plastiques.
L’entrée est libre, et nul ne pourra dire qu’il
n’y a pas de créateurs à Montataire !
Le cours théâtre enfants donnera sa repré-
sentation le samedi 17 juin à 19 h

Dimanche 25 juin vers 10 h 30

La mort en cage

Samedi 24 juin - 20 h 30
Eglise Notre-Dame

Khaled ben Yahia
Avec la chanteuse Dorsaf Hamdani et le
percussionniste Lasaad Housni, Khaled Ben
Yahia nous fait découvrir le répertoire
classique de la musique orientale. Faites
d’improvisations, cette musique mélange le
oud, la percussion et le chant. Ce voyage en
Tunisie nous incite à la rêverie. 

De 4 à 10€
Renseignements réservations : 
03 44 24 69 97

La méditerranée s’invite à l’église Notre-
Dame, Musique du monde
Abaji est originaire du Liban mais mêle  à
son sang des origines turque, grecque,
syrienne, arménienne. Ce musicien nous
emmène pour une ballade autour de la
méditerranée. Seul avec une multitude
d’instruments, pour un répertoire intime et
tout en douceur. Au son d’une voix grave et
chaleureuse.                        De 4 à 10 €

Dimanche 11 juin vers 10 h 30

Le photographe
Des spectacles de rue sur le marché
Un drôle de photographe ambulant, mi-
jongleur, mi-bonimenteur, qui va nous
raconter l’histoire de sa drôle de famille de
forains. Avec Jean-Marc Hovsépian. 

Samedi 10 juin - 20 h 30
Eglise Notre-Dame - Montataire

ABAJI

Le 21 juin, 
c’est … 
la fête de la musique !
Venez rejoindre cette soirée sympathique
et conviviale, dans un cadre agréable : le
jardin de l’église Notre-Dame.
Sandwiches et frites-saucisses sur place
Et bien sûr : musique !
Pour tous les goûts et tous les âges

Cette jeune et énergique compagnie inter-
prète ce texte avec beaucoup de générosité.
Un homme se promène seul dans la rue, il
pleut, il parle seul et cherche, dans les rues
grises, quelqu’un à qui parler, un endroit
pour dormir, il dit ses rêves et ses révoltes …
Avec un seul et même poème, neuf acteurs,
neuf voix pour un seul corps «réchauffons-
nous contre l’autre, notre semblable, et
continuons ensemble… pour que Fraternité
et Egalité ne soient plus des utopies, pour
que l’humanité n’en soit pas une non plus»
E. Brunet

Samedi 17 juin - 20 h 45
Eglise Notre-Dame - Montataire

Concert de l’orchestre
départemental
Mozart, Schubert, Mendelssohn 
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Le  Réseau d’éducation priori-
taire (REP) a participé, le 29
mars, à la journée mondiale
pour la santé et la sécurité
organisée par Arcelor dans
l’ensemble de ses sites.

Pour marquer cette journée,
l’usine de Montataire a mis en
place de nombreux ateliers en

relation avec la sécurité et la santé,
parmi lesquels un atelier fruits et
légumes et lutte contre le cancer.
C’est la suite d’un travail entrepris
depuis quelques mois au sein de
l’entreprise afin que le service de
restauration intègre dans ses menus
davantage de fruits et légumes. Le
médecin du travail a constaté, qu’un
certain nombre d’employés souffre
de surcharge pondérale et d’obésité,
favorisant ainsi l’apparition de
nombreuses pathologies. Avec 10 %
d’adultes et d’enfants présentant des
symptômes d’obésité en France, il
s’agit d’un problème global. 
C’est donc tout naturellement que le
REP a participé, avec la restauration
municipale, à cet atelier au cours
duquel le travail mené avec les
enfants des écoles primaires sur le
thème des fruits et légumes a été

présenté. 
Ce projet, commencé au début de
l’année, s’inscrit dans le programme
lancé par l’Institut de prévention et
d’éducation pour la santé afin de
lutter contre les problèmes de
surpoids ou d’obésité qui touchent
aujourd’hui plus de 10 % des
enfants de 5 à 12 ans et 13,4 % des
adolescents. Le REP a donc engagé
un travail pédagogique dans
l’ensemble des écoles de la ville dans
le but de présenter aux enfants, par
le biais d’ateliers ludiques, le
processus par lequel les fruits et
légumes arrivent dans leur assiette.
Dans certaines écoles, des élèves,
avec leurs enseignants, ont fait
pousser des légumes dans des «petits
bouts» de jardin. Dans d’autres
classes, des «sorties-cueillettes» ont
été organisées. L’association des
croqueurs de pommes de Mouy a
par exemple permis aux enfants de
récolter des pommes et de repartir
avec ; le «Potager du prince» à
Chantilly a donné,  à l’issue d’une
visite, des légumes que certains
enseignants ont ensuite cuisinés et
fait goûter aux enfants. 

La sensibilisation au goût a été égale-
ment prise en compte dans ce
programme. Ainsi, lors du forum
d’automne, la restauration munici-
pale a proposé des dégustations de
soupes, de confitures, de sorbets
dont il s’agissait de reconnaître le
parfum, un jeu des senteurs artifi-
cielles et naturelles et la possibilité
de fabriquer soi-même son jus
d’orange. Les enfants ont également
pu goûter à des fruits exotiques.
L’enjeu était de susciter leur curiosité
gustative. Prochaine découverte, la
cueillette des fraises à Sacy.
Voilà semées les premières graines
pour que les enfants puissent perce-
voir ce que signifie un régime
alimentaire équilibré. 
C’est dans ce sens que le REP et la
restauration municipale ont parti-
cipé à cette journée sur la sécurité et
la santé organisée par Arcelor, afin
d’attirer l’attention des salariés,
souvent les parents ou grands-
parents des élèves inscrits dans les
écoles de la ville, sur l’importance de
l’alimentation pour la santé des
enfants. Pour leur dire également
que si eux-mêmes prennent garde à
leur comportement alimentaire,
leurs enfants les imiteront car ils
sont, dans la majorité des cas, leurs
premiers modèles. Il reste cependant
que tout le monde n’a pas forcément
les moyens d’acheter des fruits et des
légumes de qualité et en quantité
suffisante, ce qui demeure un
problème réel pour bien des familles
modestes.

Lutter 
contre l’obésité
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La sécheress
Comme en 2003 et 2005, la
quasi-totalité des départements
français va connaître une
nouvelle année de déficit en
eau.

Même si la pluviométrie a été
relativement importante au
mois de mars, celle-ci ne

permettra pas de recharger les nappes
phréatiques. En effet, seules les pluies hiver-

nales peuvent y parvenir grâce à l’absence
d’évaporation durant cette saison et  les sols,
déjà humides, ne retiennent que très peu
d’eau, laissant ainsi les eaux de pluie s’infil-
trer jusqu’aux  nappes souterraines.

Situation difficile dans l’Oise

Loin de faire exception à la règle, l’Oise
compte au contraire parmi les zones les plus
touchées par ce manque d’eau. Depuis
octobre 2003, les précipitations mensuelles
y sont déficitaires par rapport à la moyenne
des 57 dernières années, ramenant la
pluviométrie à seulement  36 % des
quantités habituelles.
Cette situation très préoccupante a conduit
le ministère de l’écologie et du développe-
ment durable à mettre en place une
campagne nationale de sensibilisation aux
économies d’eau en direction des particu-
liers, des industriels, des agriculteurs et des
collectivités et un plan de gestion de la
rareté de l’eau.
C’est pourquoi, en concertation avec tous
les acteurs concernés, des mesures ont été
prises par le préfet de l’Oise pour  régle-
menter l’usage de l’eau dans le département
en fonction des bassins versants. Ainsi,
certaines villes se verront imposer des
créneaux horaires durant lesquels un certain
nombre d’activités requérant l’usage de l’eau

seront réduites ou interdites. Pour le
moment, Montataire, qui dépend du bassin
de la vallée de l’Oise, est épargnée. Ce qui
est loin d’être le cas du  Plateau picard qui
connaît probablement l’une des situations
les plus critiques puisque même la distribu-
tion d’eau potable risque de poser des diffi-
cultés. Non pas qu’il ait plu moins à cet
endroit que dans d’autres zones du départe-
ment mais l’irrigation y est particulièrement
importante. Si Montataire n’est, actuelle-
ment, pas concernée par l’arrêté de restric-
tion,  il n’en demeure pas moins que l’appel
au civisme lancé par le préfet pour réduire
sa consommation d’eau et éviter tout
gaspillage (voir encadré sur les bons gestes)
s’adresse à tous les citoyens. 

Appel au civisme de chacun

Il est capital, en effet, que chacun prenne
conscience que l’eau n’est pas une ressource
inépuisable. Sans doute, ces années de
sécheresse consécutives qui frappent  la
France et une partie de l’Europe ont
contribué à l’évolution des mentalités
puisqu’en dix ans, le nombre de français
considérant que l’eau est une ressource
limitée est passé de 49 à 58 %. Une opinion
fondée dans la mesure où l’on craint que les
ressources hydriques mondiales ne devien-
nent insuffisantes d’ici 2015 au regard du
développement des activités humaines.
Oui, même si 70 % de la surface du globe
est recouverte d’eau, plus de 97 % de celle-
ci est salée. La quantité d’eau douce, celle
dont nous avons besoin pour vivre, est donc

très faible puisqu’il n’y en a même pas 3 %
et sur ce petit pourcentage, seul 1 % est
accessible aux hommes. Donc décidément
oui, la ressource reste très limitée pour  les
quelques neuf milliards d’êtres humains qui
vivent sur la planète. 

Forum mondial de l’eau
Tous n’y ont d’ailleurs pas accès car l’eau
disponible est mal répartie et la production
d’eau potable exige des investissements que
seuls les pays dits développés peuvent
s’offrir. Si bien qu’aujourd’hui, 2,5 millions
de personnes meurent chaque année d’avoir
bu de l’eau non potable. Et si cette situation
perdure, c’est près de deux milliards
d’hommes qui risquent de manquer du
minimum vital (50 litres par jour et par
personne) pour vivre dans la cinquantaine
de pays les moins avancés.
C’est pourquoi, lors du dernier forum
mondial de l’eau qui s’est tenu en mars à
Mexico, il a été décidé que 12 milliards de
dollars seraient investis chaque année
(contre 3,5 actuellement) afin de réduire de
moitié, à l’horizon 2015, la proportion de la
population mondiale qui n’a pas accès à
l’eau potable (1,2 milliards de personnes) et
à l’assainissement (1,7 milliards de
personnes). Dans le même temps, il est
capital que les populations vivant dans des
pays où la production d’eau potable est
suffisante, adoptent de nouveaux comporte-
ments afin d’économiser ce liquide précieux
dont elles pourraient un jour manquer et
parce qu’on devrait considérer  que l’eau est
le bien commun de l’humanité. 

En France, 60 % de l’eau potable provient
des eaux souterraines qui s’accumulent dans
les réservoirs naturels aquifères. Les 40 %
restants viennent des eaux de surface
(rivières, lacs et fleuves). 
En revanche, sur le territoire de la commu-
nauté de l’agglomération creilloise, la totalité
de l’eau potable provient des nappes souter-
raines situées le long de la vallée de l’Oise,
alimentée à 70 % par le fleuve. Elle est
pompée à 25 mètres de profondeur par les six
forages situés à Précy-sur-Oise.
Une fois prélevée et avant de devenir potable,
l’eau est traitée avec du bioxyde de chlore,
qui, au contraire du chlore, ne laisse pas
d’odeur et garantit une protection plus
longue. L’eau est ensuite acheminée, à travers
un réseau de 240 km de canalisation, vers les

châteaux d’eau, au nombre de deux à
Montataire, dans lesquels elle ne séjourne
que quelques heures avant d’être envoyée
chez les consommateurs. 
L’unité de Précy-sur-Oise traite, chaque jour,
entre 12 000 et 15 000 m3 d’eau. 
C’est, au total, plus de quatre millions de
mètres cube d’eau qui sont consommés
chaque année sur le territoire de la CAC au
coût de 3,27 euros le m3. C’est cher mais tout
de même beaucoup moins que l’eau en
bouteille !
Les Montatairiens ont, quant à eux,
consommé  750 000 m3 d’eau en 2005.
Rappelons que la CAC a renouvelé à la
Lyonnaise des eaux la délégation de service
public de l’eau et de l’assainissement.

La production d’eau potable dans la 
communauté de l’agglomération creilloise

Environnement
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se s’installe

Quelques bons gestes pour
économiser l’eau

Dans la cuisine
Laisser le robinet ouvert pour faire la
vaisselle ou laver les légumes, c’est
augmenter votre facture d’eau. Mais si vous
remplissez puis videz les bacs de l’évier pour
laver et rincer, vous limitez votre consom-
mation en eau.

Dans la salle de bain et les
toilettes
Privilégier la douche plutôt qu’un bain :
douche (60 à 80 litres) bain (150 à 200
litres).
Rincez-vous les dents avec un verre d’eau,
remplissez un bol d’eau pour nettoyer le
rasoir.
La chasse d’eau consomme 6 à 12 l d’eau à
chaque utilisation. Or beaucoup de chasses
d’eau sont aujourd’hui munies de deux
poussoirs pour évacuer au choix 3 ou 6 l.

Le jardinage
L’arrosage du jardin représente une consom-
mation de 15 à 20 l par m2. Alors, pensez
au goutte-à-goutte, qui, programmé le soir,
évite les gaspillages dus à l’évaporation.
Il est par ailleurs suggéré de récupérer l’eau
de pluie pour arroser les plantes. 

Lavage des voitures
Il est beaucoup plus économique de vous
rendre à une station de lavage ou de
récupérer l’eau de pluie. 

Faites la chasse aux fuites
Un robinet qui goutte = 4 litres/h de
gaspillés soit 35 000 l /an
Une chasse d’eau qui fuit = 80 litres/h de
gaspillés.

L’eau dans la vie quotidienne
Boisson : 1%
Nourriture : 6 %
Vaisselle et linge : 22 %
Sanitaire : 20 %
Bains et douches : 39 %
Lavage voiture, jardin : 6  %
Domestiques divers : 6 %
Soit 7 % pour l’alimentation 
et 93 % pour l’hygiène et le nettoyage
Consommation moyenne par usage
Cuisson, boisson 5/10 l
Douche (3 à 6 minutes) 40/80 l
Bain 150/200 l
Chasse d’eau 6/12 l
Lave-linge 100/120 l
Lave-vaisselle 25/40 l
Arrosage de la pelouse 
et des fleurs 15/20 l par m2
Lavage de la voiture 200 l

Environnement

Les étapes du suivi 
de l’eau 
et de l’assainissement
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Extraits du courrier du Maire de
Montataire au Président de la CAC

(…)«Les quatre communes ont maintenant bien compris les enjeux, les
avantages, les inconvénients et les contraintes de la taxe professionnelle unique.

Je vous propose donc d’engager, comme je vous  l’avais écrit dans mon
précédent courrier, l’examen des projets intercommunaux, sous l’angle des actions
publiques intercommunales et non sous l’angle strictement financier. En effet,
depuis le début du travail sur la transformation de la communauté de communes
en communauté d’agglomération, il me semble que nous restons trop, comme je
l’avais dit lors de la réunion à Creil au centre des cadres sportifs, sur une
approche technique et financière.

Cette transformation en communauté d’agglomération doit reposer sur un
vrai projet politique fort partant des besoins, des préoccupations de nos conci-
toyens dans nos quatre villes sur l’agglomération. C’est bien à partir de ce projet
politique qu’il nous faut trouver les moyens techniques et financiers pour y
répondre y compris en nous interrogeant sur le périmètre pertinent d’une
communauté d’agglomération à Taxe Professionnelle Unique(…)»

«Nous pourrions donc consacrer notre réunion, prévue le 17 mai, à mettre
en place un planning de travail nous permettant à présent de nous confronter à
l’évaluation des projets intercommunaux, d’autant que la mission d’études
financières conduite par la CAC nous a montré la forte nécessité de cette intégra-
tion, si nous voulons respecter le cahier des charges de la taxe professionnelle
unique et rendre optimum le montant de la Dotation Globale Forfaitaire.

Nous serons ensuite mieux à même de faire le bilan complet des avantages
et inconvénients de l’option de la taxe professionnelle unique.

Vous comprendrez que si nous souhaitons travailler loyalement à l’évolu-
tion de notre communauté de communes, nous voulons le faire sur une base
dynamique qui apporte un enrichissement à cette démarche et qui préserve aussi
les intérêts de nos concitoyens de  notre ville(…)»

Je vous prie de recevoir, Monsieur le Président et cher Collègue, l’assurance
de ma meilleure considération.

Jean-Pierre BOSINO
Maire de Montataire

CAC : un projet politique
pour la communauté

Dans la perspective de
développer l’intercommunalité,
les élus de la C.A.C. ont souhaité
étudier les possibilités de trans-
formation de la Communauté
de communes en Communauté
d’agglomération à taxe profes-
sionnelle unique, comme l’ont
fait le Compiègnois et le
Beauvaisis.
A cet effet, une étude a été
réalisée, qui a été portée à la
connaissance des élus de la
CAC, ces dernières semaines.
Dans un courrier adressé à
Christian Grimbert, Président de
la CAC, Jean-Pierre Bosino
rappelle qu’il a fait observer
que cette étude comportait
certaines incohérences et qu’elle
était insuffisante quant aux
hypothèses sur les évolutions
possibles des entreprises du
territoire, sur les questions
d’équilibre des budgets des
villes et de la communauté
d’agglomération.
Mais au-delà des questions
techniques et financières, le
Maire de Montataire propose
au Président de la CAC d’éla-
borer ensemble un vrai projet
politique qui mobilise élus et
citoyens.
Nous publions ci-contre de
larges extraits de ce courrier.
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Il nous a paru important de
revenir sur les causes de l’aug-
mentation du prix du pétrole
qui a entraîné, pour la ville, une
hausse de 25 % sur ses factures
de gazole. 

Avec le baril qui est passé à plus de 75
dollars, nous sommes clairement
dans la configuration d’un choc

pétrolier qui a pour conséquence une
envolée des coûts pour l’ensemble des
acteurs économiques. 

Cette situation est d’autant plus grave que,
selon les analystes, son issue ne devrait pas
se traduire par une baisse du prix du baril
pour plusieurs raisons. 
Tout d’abord, la situation explosive que
connaît le Proche-Orient avec en premier
lieu l’invasion de l’Irak  par les Etats-Unis
au printemps 2003 a entraîné, à peine deux
mois plus tard, une augmentation des cours
du pétrole. Conséquence qui n’a fait que
s’amplifier au cours des mois avec les
sabotages répétés contre les installations
pétrolières, entraînant la chute de la
production irakienne à 1,33 millions de
barils par jour (mbj) en 2003 contre 2,12
mbj en 2002. Curieusement, la commu-
nauté internationale ne s’attendait pas à ce
que l’agression contre l’Irak se traduise de
cette manière mais au contraire par une
baisse des cours !

Les attentats qui ont secoué l’Arabie
Saoudite ont également influé sur l’aug-
mentation du prix du baril. Rappelons en
effet que le royaume saoudien abrite les
principales réserves pétrolières de la planète,
immédiatement suivi par l’Irak. 
Dans une moindre mesure, les conflits au
Nigeria, important producteur de pétrole,
et la grève qui a paralysé l’industrie pétro-
lière au Venezuela en 2003 ont contribué à
une baisse de l’offre. 
Plus proche de nous, le conflit opposant
l’Iran à une partie de la communauté inter-
nationale pour l’empêcher de se doter de
l’énergie nucléaire sous prétexte que ce pays
en profiterait pour se doter de l’arme
atomique alors que rien ne le prouve a eu
aussi une portée sur les cours du brut.

Le pétrole n’est pas
inépuisable

Mais ces  facteurs ne peuvent, à eux seuls,
expliquer la gravité de la situation que nous
connaissons aujourd’hui. Ainsi Nicolas
Sarkis*, évoque le retard des investisse-
ments, en raison de l’instabilité politique
qui secoue le Proche-Orient, pour
développer les capacités de production,
seule possibilité de répondre à l’évolution de
la demande mondiale, en très nette
augmentation. Celle-ci devrait passer, en
effet, de 80,3 mjb en 2004 à près de 120
mjb d’ici 2012. 
En  tout état de cause, même si les pays
producteurs de pétrole étaient en capacité
d’augmenter leur production, cela ne ferait
qu’accélérer le déclin de l’industrie pétro-
lière. En effet, malgré l’opacité qui règne sur
le volume des réserves de pétrole, on les
évalue à environ 1 millier de milliards de
barils, c’est-à-dire à une production d’une
quarantaine d’années au rythme actuel. 
Selon Nicolas Sarkis, les risques de conflit
résident désormais davantage entre les pays
consommateurs dont la dépendance vis-à-
vis du Proche-Orient ne fait que s’accroître.
D’où la concurrence, aux frais des popula-
tions locales, que se livrent les grandes

puissances comme les USA, la Chine, le
Japon, l’Europe ou encore l’Inde pour
contrôler les principales réserves de pétrole.

L’urgence d’un grand débat
public

Cette crise a ceci de positif qu’elle pose
enfin, et de manière sérieuse semble-t-il, les
alternatives à l’or noir. Mais il est à craindre
que certains choix politiques du fait que
l’énergie nucléaire représente 80 % de
l’énergie en France, ne laissent peu de place
à d’autres recherches sur les énergies renou-
velables sous prétexte, notamment, que le
nucléaire ne produit pas de gaz à effet de
serre. C’est en tout cas ce que laisse
supposer l’absence de débat public et la non
consultation des citoyens sur la politique
énergétique (au moins en France), et pour
certains l’insuffisance d’informations sur les
éventuelles conséquences de l’énergie
nucléaire civile sur la santé. La question de
l’appropriation publique de la production
d’énergie et celle de la maîtrise des dépenses
doivent être débattues. En attendant, les
compagnies pétrolières continuent à rafler
la mise avec des bénéfices prodigieux !

* Directeur du Centre arabe d’études pétrolières et
de la revue le Pétrole et le Gaz arabes. Voir ses
articles dans le Monde diplomatique, des numéros
de juillet 2004 et d’avril 2006

Pétrole, une crise 
qui risque de durer
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Associations

Dimanche 25 Juin 2006

Avenue Ambroise Croizat - Montataire

13ème brocante du Basket-ball
organisée par le M.B.B.

L’Association des
habitants des Fonds de

Montataire et de Nogent

organise le 
«Quartier en fête
de la musique» 

le dimanche 18 juin

Contact au 03 44 71 87 29

Une journée à la
campagne avec les amis
d’ Henri Barbusse
L’association des amis d’Henri
Barbusse vous convie le samedi 17
juin à sa traditionnelle journée en
hommage à l’écrivain dans l’agréable
parc de sa maison située à Aumont
près de Senlis.
Un repas convivial réunira tous ceux
qui sont attachés à la mémoire
d’Henri Barbusse auteur du «Feu»,
fondateur de l’Association  républi-
caine des anciens combattants, dont
l’œuvre a joué un grand rôle dans le
combat pour la paix, l’anti-fascisme
et  la démocratie. 
Renseignements et inscriptions au
01 42 11 11 11.

Pique-nique des retraités
Le traditionnel pique-nique des
retraités aura lieu le 15 juin à la base
de Loisirs de Saint Leu d’Esserent.
Tarif : 15 €. Le  repas est compris et
le transport est assuré. Inscriptions
auprès de la résidence des personnes
âgées au 03 44 64 45 60.

Stage de théâtre
La compagnie Chenevoy en
résidence à Montataire organise un
stage de théâtre les 13, 14 et 15 juin
de 20 h à 23 h pour adultes
débutants ou confirmés. Le travail se
déroulera au Palace.
Renseignements et inscriptions 
au 03 44 24 69 97
ou au 06 60 75 25 51

Volley club 
de Montataire

L’association appelle tous ceux qui
souhaitent pratiquer ce sport à la
rejoindre
Adresse du siège de l’association :
Mairie de Montataire
60160 Montataire 

Tél : 03 44 24 30 48
06 77 52 80 66 
Cotisation annuelle : 60 € et 30 €
pour les moins de 18 ans. 
Adresse du local d’activités : 
Salle Armand Bellard 
Jours et horaires : 
lundi et jeudi de 19 h à 21 h
samedi de 10 h à 13 h 

Samedi 17 juin 2006

Promenade avec l’Office
Municipal des Sports 

Promenade découverte de la coulée verte à
Paris. Départ à 8 h 15 devant le gymnase
Marcel Coene retour à Montataire vers 13 h. 
Renseignements et inscriptions 
au 03 44 27 04 00

Inscriptions
à partir du 1er juin, tous
les jeudis et vendredis de
18 h à 20 h
Salle Marcel Coene
avenue Guy Moquet
60160 Montataire

Renseignements : 
06 82 31 02 88
03 44 24 47 96
03 44 24 35 76
Restauration sur place
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Pour une véritable intercommu-
nalité
Depuis sa création, le District Urbain de
l’Agglomération Creilloise (DUAC) a
permis la réalisation de nombreux services
qui n’auraient jamais pu voir le jour sans
une entente entre les villes de Creil,
Nogent-sur-Oise, Villers-Saint-Paul et
Montataire. En effet, quelle commune
aurait pu supporter seule par exemple la
mise en place d’un service de transport en
commun, la construction et la gestion du
stade Marie Curie ou encore la création et le
développement des Marches de l’Oise ? Les
exemples sont encore nombreux.
Depuis quelques années, le DUAC a
disparu au profit de la Communauté de
Communes de l’Agglomération Creilloise
(CAC) et a repris ses différentes compé-
tences. Il semble pourtant apparaître
aujourd’hui un certain essoufflement ou
devrions nous dire essoufflement certain
dans l’élaboration de nouveaux projets
permettant d’arriver à une Communauté
d’Agglomération à Taxe Professionnelle
Unique (T.P.U). Alors pourquoi passer en
Communauté d’Agglomération au 1er
janvier prochain ?
Pour étendre les horaires du STAC et le
nombre de lignes comme nous le deman-
dions récemment ? Non puisque la
commission Transport de la CAC propose
même l’inverse en évoquant la suppression
d’une ligne sur Montataire. Pour rénover un
certain nombre d’équipements qui en ont
réellement besoin (piscine de Creil, piste
d’athlétisme du stade Marcel Coene…) ?
Non plus car chaque ville doit se débrouiller
avec son budget propre. Pour créer de
nouveaux équipements (médiathèque dans
le centre ville de Montataire, patinoire
intercommunale etc) ? Non car excepté la
Faïencerie pour laquelle les communes
versent une subvention permettant une
programmation plus riche et décentralisée à
certaines occasions, il n’y a aucun projet de
nouveau pôle culturel ou sportif (Nogent-
sur-Oise ne participe pas au budget de cet
équipement qui rayonne pourtant bien au-
delà de Creil). 
Alors pourquoi ? Apparemment unique-
ment pour obtenir plus de dotations de
l’Etat qui pourtant représentent bien peu
dans le budget de la CAC et se partager la
taxe professionnelle de Montataire et
Villers-Saint-Paul : est-ce réellement le
projet qu’attendent les habitants du Bassin
Creillois ? Nous ne le pensons pas.

Patrick Boyer et Stéphane Godard,
Conseillers Communautaires

Groupe socialiste
et républicain

Groupe 
«Montataire 
Pour Tous»

Page ouverte à l’expression des groupes du conseil municipal

Mai 1936 : le Front populaire…
un événement d’une étonnante
actualité et modernité 
70 ans après, nombres de Montatairiennes et
Montatairiens se souviennent combien ce formi-
dable rassemblement populaire à su imposer des
réformes sociales fondamentales : durée du
travail, congés payés, conventions collectives,
négociations des salaires, délégués élus par les
travailleurs… Autant d’acquis que les serviteurs
d’aujourd’hui du «mur» de l’argent, avides de
pouvoir, criant comme hier que «c’est pas
possible !», s’acharnent durement à mettre en
cause. Bref, cette époque fut marquée par le
sentiment d’une dignité retrouvée, après des
années de peur et de mépris. 
Le mot d’ordre de «Front populaire pour le pain,
la paix, la liberté», lancé par le parti communiste
français, se retrouva au cœur de la vie politique
qui avant même la grève permis la victoire des
forces progressistes contre le fascisme lors des
élections législatives des 26 Avril et 3 Mai. La
représentation communiste dans les municipa-
lités élargit son enracinement, influant sur le
développement des entreprises industrielles
créatrices d’emplois et de richesses afin de
répondre aux besoins de la vie quotidienne.
Aujourd’hui les élus Communistes et
Républicains de Montataire restent fidèles à ces
engagements en participant à la coopération
intercommunale et sont d’ardents défenseurs du
devenir de l’emploi industriel qui génére d’autres
emplois, dans notre bassin Creillois. C’est en
tout cas leur volonté de voir progresser sur cette
base l’intercommunalité qui doit se traduire par
un progrès des services publiques locaux. Nous
nous inscrivons ainsi en cette période de fête
anniversaire du front populaire dans l’action plus
générale du rassemblement anti-libéral qui a
battu la constitution européenne capitaliste et le
CPE. A l’heure ou sont bradés au privé les
services et les secteurs publics utiles pour l’accès
aux droits humains fondamentaux, de l’eau à
l’énergie, de la santé aux transports, n’est-il pas
temps d’inventer un nouveau Contrat Social,
une nouvelle République respectueuse de la
dignité humaine ? Redistribuer les richesses
pour investir dans l’éducation, la recherche et la
justice, taxer les revenus financiers et les capitaux
s’approprier les moyens de production et
d’échanges sont du domaine du possible. A
condition que les citoyennes et citoyens se
fassent entendre, comme en 36.

Groupe communiste et républicain

Groupe communiste
et républicain

La contribution du groupe «Montataire à gauche 100%» n’est pas parvenue à la rédaction

Au dernier recensement de notre ville, nous
étions 12173 habitants !
La ville de Montataire est aujourd’hui, un,
parmi les plus importants employeurs sur
notre commune. Il y a un peu plus de 340
personnes pour faire fonctionner notre ville.
La ville pour être entretenue et apporter des
services a besoin d’argent ; Cet argent est
obtenu par différents moyens : les taxes
professionnelles que paient les entreprises
implantées sur notre commune, les impôts
fonciers et locaux que paient les habitants et
les différentes subventions données par
l’Europe, l’état, la région, le département
etc..
Vous trouverez ci dessous le coût des
services par habitant. La règle est simple : le
montant du service divisé par le nombre
d’habitant = le coût par habitant.
Les dépenses prévues pour l’année 2006
pour faire fonctionner la ville sont de 19
252 886 euros divisé par 12173 habitants =
1581,60 euros de dépenses pour 2006 par
habitant! 
Ci dessous quelques exemples par poste (les
plus importants) des dépenses par habitant
donnés dans l’ordre de la présentation du
budget :
La base de St Leu: 29,85 € par an et par
habitant
Le secrétariat général: 17,93 €
La piscine: 39,96 €
Le remboursement de la dette: 24,39 €
Les salaires du personnel: 869,13 €
Le service technique de la ville : 213,14 €
(dont : 79,28 € bâtiments divers, 28,73 €
bâtiments scolaires, 26.54 € éclairage
publique, 24,25 € entretien et réparations
22,38 € parcs et jardins etc..) 
L’école de musique: 21,30 €
Le centre de loisir: 28,00 € etc..etc.. 
La liste est très longue et nous n’avons pas
suffisamment de place pour vous énumérer
tous les postes, aussi je vous propose d’en
parler d’avantage avec vous tous les samedis
matin à notre permanence en mairie de
10 h à 12 h.

Jean-Pierre Mercier
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CPE, voilà un sigle que Cécilia
Fanchon-Velle, comme des
millions de Français, n’est pas
prête d’oublier. Et pour cause,
elle a mené avec ses deux
amies, au lycée André Malraux,
la lutte contre le Contrat
première embauche (CPE). 

Avec son sourire, lumineux, toujours
à la limite de l’éclat de rire, Cécilia
ressemble à une petite fleur en

pleine éclosion que ce printemps 2006 aura
chargée d’un parfum particulier.  
Un printemps, qui, probablement, ne
ressemblera à aucun autre pour Cécilia,
pour Mélanie, pour Louison et tant
d’autres.  C’est ensemble qu’elles ont pris la
tête du mouvement anti-CPE au lycée
André Malraux sitôt passé les vacances
d’hiver. Durant cette période, Cécilia a
commencé à comprendre les enjeux du
CPE. «Jessica, ma meilleure amie, dont le
lycée, à Clermont, était déjà en grève m’a
suggéré de regarder les informations pour
comprendre ce qui se passait. Deux ans
d’essai, se faire «virer» n’importe quand, à
n’importe quel motif. On a compris qu’on
allait se faire avoir et qu’il fallait qu’on
suive». Elles apprennent alors ce que signifie
construire un mouvement : «Se
coordonner avec les autres classes et lycées
pour tenir des assemblées générales, rédiger
des tracts, trouver les moyens de les photo-
copier, se les répartir, les distribuer. Ce n’est
pas simple de mener une grève. Je ne m’étais
jamais rendue compte du travail que cela
demandait. On n’a jamais été aussi fatigués
qu’au cours de ces deux mois. On faisait des
cures de vitamines !». Pourtant, on osait
parfois leur dire que c’était pour «sécher»
les cours ou encore que ce contrat ne les
concernait pas. «D’abord, ça pouvait nous
concerner et, de toute façon, ça concernait
d’autres jeunes. C’était aussi une grève de
solidarité». Et avec ça, il fallait résister à la
pression des examens ! Pas toujours facile,
surtout lorsqu’on passe son BAC comme
Cécilia. «Lorsqu’on arrivait le lundi et qu’on
voyait les préavis de grève, on se disait qu’on
ne pouvait pas continuer à manquer les
cours. Mais on était trop impliqué pour
s’arrêter». Résister aussi aux tentatives de
manipulation : «On utilisait les «casseurs»
pour discréditer le mouvement. Je me

souviens de Sarkozy disant que les cités
allaient s’embraser. Pour moi, c’était claire-
ment un appel aux casseurs». Et résister,
toujours, aux tentatives d’intimidation
notamment de la police, «lors d’une
manifestation à Creil, des policiers ont
essayé de nous faire peur en nous disant que
s’il y avait un problème, ils connaissaient le
nom des meneurs». 
Y aurait-il un avant et après CPE ?  Pour
Cécilia, c’est indiscutable. «Ça nous a
changés. On a commencé à parler politique
entre nous et à se rendre compte qu’on était
capable de comprendre ce qui se passait».
Malgré l’angoisse du BAC, Cécilia évoque
cette période avec un regard brillant de
fierté. Fierté d’avoir tenu si longtemps et
fierté d’avoir gagné ! Pleine d’émotion, elle
se souvient du bonheur qu’elle a éprouvé en
partant manifester avec plus de deux cents
élèves de son lycée, du bonheur qu’elle a
ressenti en se retrouvant au milieu de cette

foule immense qui n’en finissait pas de
s’étirer dans la capitale parisienne. «C’est la
première fois de ma vie que je ressentais une
telle solidarité». Et avec une franche fierté
dans la voix, elle raconte comment,  avec sa
copine Louison, elle a «pris la Bastille. Avec
l’aide d’autres jeunes, on a grimpé jusqu’au
sommet. On voyait jusqu’à République et
Nation. C’était noir de monde».
Elle n’en comprend que moins la politique
du pourrissement menée par le gouverne-
ment qui lui a inspiré d’abord de la haine
puis un immense dégoût : «On avait
l’impression d’être face à un mur».
Pourtant, Cécilia a retiré de ce mouvement
la certitude que la politique la concerne.
«Avec tout ce qui s’est passé, je pense que les
jeunes vont se réveiller car Sarkozy fait
peur». C’est peut-être là le plus grand succès
de ce mouvement : avoir donné à toute une
génération le sentiment d’être non pas
spectateur mais acteur de sa vie. 

Cécilia 
Fanchon-Velle
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Les annonces des naissances, mariages et décès font
l’objet d’une autorisation de la famille. Sans autori-
sation de sa part, nous ne pouvons pas publier
l’annonce.

Février 2006
POTENTIER Chloé, le 25.

Mars 2006
ABEDI Yassine, le 5,
DELVAL Lana, le 29.

Avril 2006
JOUAN Leeloo, le 1er,
OLIVIER Lilou, le 10,
FERREIRA ROMAO Théo, le 11,
DAVE Marion, le 12,
DOGBO--COQUET Ilan, le 13,
KARAKAS Suna, le 18,
SARFOUDINE Mouhsne, le 22,
AMARA Anhare, le 25.

Avril 2006
DEVIENNE Henri, 90 ans, le 24.

Ils sont nés

Ils sont décédés

Avril 2006
ZIGHEM Mourad et REZZOUG Sabah, le 8,
BENDEMAGH Karim et POULAIN Michèle, le 15,
CAUDRON Freddy et LEMAIRE Sabine, le 22.

Ils se sont mariés

Pour participer à ce concours, il n’est pas nécessaire
d’avoir la main verte !
Seulement quelques semis, graines ou plantes. Un peu
d’eau et un brin d’imagination.
Laissez ensuite la nature se charger du reste !

Montatairiens, participez au concours de fleurissement de
votre ville, Comment ?
2 conditions à remplir
❑ 1 - retournez le coupon ci-dessous
❑ 2 - veillez à ce que votre fleurissement soit absolument

visible de la rue
Tous les inscrits participants seront invités à une réception et
récompensés.

Bulletin d’inscription
au concours de fleurissement maisons et balcons de Montataire à
retourner à :  
M. Derémy, services techniques, Mairie de Montataire, 
BP 50209 - 60762 Montataire cedex avant le 31 juillet 2006
dernier délai.

Nom : . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Prénom : . . . . . . . . . . . . . . . 
Adresse : . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

Téléphone : . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

Je m’inscris au concours, je coche la case correspondant à ma
catégorie :
❑ Catégorie 1 : Maison individuelle et terrasse, fleurissement

absolument visible de la rue
❑ Catégorie 2 : Immeuble collectif, résidence HLM, fleurisse-

ment absolument visible de la rue
❑ Catégorie 3 : Commerce dont le fleurissement est absolument

visible de la rue
J’ai pris connaissance du règlement et en accepte les termes.

Signature :

Pour tous renseignements téléphonez 
aux services techniques municipaux : 

03 44 64 45 45
Le règlement complet sera distribué dans votre

boîte aux lettres prochainement

Montataire en fleurs Concours 2006

Rond-point Ginisti-Guy-Moquet, le service «Espaces verts» de la ville
a réalisé un aménagement floral. Les Montatairiens sont appelés
aussi à fleurir notre ville



Mondial 2006
La municipalité organisera 
à l’occasion de la coupe du monde 
la retransmission de certains matchs 
à la salle Armand Bellard. 
Chaque foyer recevra
prochainement le programme


